
L'AUDITORIUM GeorgesRawiri (Gabon Télévision)a, dernièrement, servi decadre pour la sortie offi-cielle de l'associationFemmes africaines de pou-voir (Afap), antenneGabon. Occasion pour saprésidente, Rose Ogoue-bandja, de décliner la visondu mouvement, ainsi queles objectifs à atteindre, àcourt, long et moyentermes, qui sont au nom-bre de trois : le leadershipau féminin, le réseau etl'entraide. Cette sortie so-lennelle s'est déroulée enprésence des membres del'association, des chefsd'entreprises, de certainsresponsables d'associa-tions et des femmes uniespar le désir de partagerleurs expériences. « Qu'est- ce qui fait de toiune femme de pouvoir ? »,c'est le thème retenu pourcette première sortie. Unequestion à laquelle les par-ticipantes ont apporté uneréponse, chacune selon saperception. Des réponsesqui se rejoignent autour deplusieurs concepts. « Pourmoi, être une femme depouvoir c'est influencer

positivement les gensatour de soi. C'est permet-tre, par son parcours, dedonner une sorte de lu-mière », estime la premièreintervenante. « En ce quime concerne, c'est d'abordavoir des rêves, de l'ambi-tion et de les réaliser. Unefemme de pouvoir c'estaussi celle qui n'acceptepas qu'on lui dise non »,soutient une autre. « Pourma part, c'est celle qui croiten ses rêves et qui lesconstruit sans complexe.C'est également celle qui ades valeurs à la base et quiles transmet en influençantpositivement son environ-nement direct », précise latroisième. « De mon coté,une femme de pouvoir a lacapacité d'entreprendreavec un objectif bien pré-cis », conclut-elle. Un ensemble de réponsesqui permettra à d'autres

femmes de pouvoir s'assu-mer et se prendre encharge pour arriver au dé-veloppement du leader-ship féminin, plus quejamais essentiel, estimeune des responsablesd'Afap.Pour rappel, l'associationAfap est composée defemmes entrepreneuses,de hauts fonctionnaires,d'artistes, de porteuses deprojets, etc. Dont la philo-sophie se résume à ras-sembler, partager,valoriser et concrétiser desprojets. L'objectif étant laréalisation personnelle etprofessionnelle de chaquemembre. Non sans releverque l'association Afap aégalement sa marque dé-posée dans deux pays de lasous-région. Au delà d'êtreun incubateur de leader-ship au féminin, l'Afap serarésolument sur le terrain
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UNE délégation d'ensei-gnants et d'étudiantsaméricains séjourne, de-puis le 15 juillet, auGabon, dans le cadre duprojet CABAlliance, lancéen 2013 entre l'universitéde New-Orléans (USA), etun certain nombre d'uni-versités africaines, dontl'Université des scienceset des techniques de Ma-suku (USTM). Objectifpour ces visiteurs, mener,depuis lundi dernier, ettrois semaines durant,une "École de terrain" àGamba, avec leurs alterego de l'USTM. Ce sont exactement dixétudiants issus de plu-

sieurs universités améri-caines qui vont, en bi-nôme avec autantd'étudiants de l'USTM,apprendre à conduire desprojets de recherche enbiodiversité, sous la su-pervision des ensei-gnants-chercheurs. Et

pour faciliter la compré-hension entre les futursélèves de cette classe in-ternationale, les enca-dreurs ont préalablementorganisé des cours inten-sifs d'anglais à l'endroitdes étudiants de Mbaya,et vice-versa. Soixante

heures d'initiation, ausortir desquelles les par-chemins ont été remis auxparticipants, samedi der-nier, à la plage du Tropi-cana (Nord de Libreville).En présence des enca-dreurs, dont le Pr NicolaAnthony de l'université

de New-Orléans, par ail-leurs responsable de CA-BAlliance pour le Gabon,du vice-doyen de la fa-culté des sciences del'USTM, Patrick Mickala. Alban-Michel NguemaNguema ravira la palme,pour son parcours sans

faute à cette épreuve lin-guistique. Ces momentsont aussi été l'occasionpour les deux groupesd'étudiants de se rencon-trer et de faire connais-sance. Revenant sur leprojet CABAlliance, néd'échanges académiquesinternationaux entre en-seignants, le Pr Nicola An-thony a rappelé qu'il viseprincipalement à étudiercomment la biodiversitéanimale et végétale réagitface aux changements cli-matiques.  Des donnéesqu'ils soumettront auxpouvoirs publics au sortirde la première phase dece projet, en 2017.Rappelons égalementqu'il s'agit de la deuxièmeorganisation de l’École deterrain, après celle de laLopé, en 2014.

Les étudiants des deux pays à Gamba
Coopération inter universitaire Gabon-USA / 2e édition de l'"École de terrain" 
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Des étudiants gabonais et américains faisant connaissance, en prélude à l'Ecole de terrain de Gamba. Photo
de droite : Suzane Baker, enseignante d'Anglais, remettant son parchemin à un étudiant de l'USTM.
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Vue partielle de l'assistance, au premier plan, les
membres du bureau exécutif de l'association.
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La phase de témoignage des femmes entrepreneuses. Photo de droite : Rose
Ogouebandja, présidente de l'Afap, antenne du Gabon.

par le biais des actions as-sociatives pour des jeunesfilles, et de celles qui subis-sent notamment des vio-lences, des discriminationssous toutes les formes, àtravers des pôles diffé-rents. Notamment, l'organi-sation des forums

thématiques annuels, desconférences semestriellesthématiques, des atelierspratiques animés par desexperts, des soirées de ''ré-seautage'' pour créer denouveaux liens, un pro-gramme de mentorat per-sonnalisé et adapté à

chaque profil, l'informationsur l'évolution des statutsde la femme dans la sphèrepolitico-publique et l'entre-preneuriat et enfin, la miseen avant des parcours d'ex-ception par la remise deprix, visant à encourager leplus grand nombre.


